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Le  

patrimoine  
géologique  
Francilien 

 

Daniel Obert, géologue, vice-président de la SAGA. 

 

  L’Île-de-France, au cœur du bassin de Paris, peut 

être considérée comme le berceau de la stratigraphie 

et de la paléontologie tant les pionniers tels J.-B. 

Lamarck, G. Cuvier et A. d’Orbigny y ont été actifs 

au XVIIIe siècle en édifiant les bases de la géologie 

moderne : la paléontologie et la stratigraphie. Aujour-

d’hui, ce patrimoine géologique exceptionnel est 

menacé par l’expansion de l’urbanisation et les grands 

travaux nécessités par le développement des voies de 

communication. 

  L’inventaire du patrimoine géologique francilien a 

débuté en 2014, coordonné par la Direction régionale 

et interdépartementale de l’environnement et de 

l’énergie (DRIEE) et de la région Ile-de-France (A. 

Cornée et al. 2016)). Le Conseil scientifique régional 

du patrimoine naturel (CSRPN) a confié cet inven-

taire à la Commission régionale du patrimoine géolo-

gique (CRPG). L’inventaire de ces sites a fait l’objet 

d’une thèse présentée par E. Auberger (2018) sous la 

responsabilité du Muséum (E. Auberger et al. 2018),  
 

 
 

Diagramme de la diversité de la nature des sites 

géologiques en Île-de-France. © E. Auberger et al. (2019). 

de la région. Ces sites intègrent aussi des sites qui ne 

sont pas des affleurements mais des paysages (méan-

dre de Moisson, butte de Doue) ainsi que des sites ex 

situ représentés par les collections (cf. diagramme ci-

dessous). 
 

  Les sites disparus ne sont pas inventoriés (Valenton, 

Le Tillet…), d’autres tel Cormeilles-en-Parisis ou 

Attainville (Bartonien) vont bientôt disparaître et 

figurent à l’inventaire. D’autres encore, pourtant ré-

glementairement protégés, sont menacés, comme la 

carrière souterraine de Meudon-Les-Brillants (ou car-

rière Arnaudet) qui fait déjà l’objet d’un remblaie-

ment partiel sous prétexte de fragilité. 
 

  Fort heureusement, il subsiste nombre de sites pré-

servés et valorisés pour le public. Parmi ceux-ci, les 

sites des Réserves naturelles régionales (RNR). Ce 

sont :  

  • la carrière du Bois des Roches, à Vigny-Lon-

guesse, RNR (Val-d’Oise) ; site remarquable à l’his-

toire géologique complexe, la craie campanienne 

marquant le cœur de l’anticlinal de Vigny. Sur cette 

craie se sont déposés les calcaires à algues daniens, 

dépôt associé à des événements dont l’évolution est 

parfaitement visible : éboulements sous-marins, faille 

repérable par l’escarpement engendré, blocs glissés, 

coulées boueuses de craie… Les thèmes d’étude y 

sont nombreux ; 

  • la carrière de Limay (Val-d’Oise) ; cette ancienne 

carrière montre le plus long front de taille de calcaire 

lutétien d’Île-de-France ; mais son intérêt majeur est 

la coupe stratigraphique continue visible du Campa-

nien au Lutétien ; 

  • la carrière d’Auvers-sur-Oise (Val-d’Oise), lo-

calité stratotypique de l’Auversien caractérisé par des 

grès et des sables très fossilifères. La carrière est amé-

nagée depuis peu ; 

  • les sites géologiques de l’Essonne (Réserve natu-

relle géologique et Réserve naturelle nationale). Le 

stratotype du Stampien (Rupélien) est remarquable-
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ment mis en valeur à travers plusieurs sites célè-bres 

proches d’Étampes : Auvers-Saint-Georges, Morigny, 

Ormoy-la-Rivière, Saint-Hilaire, Chauffour-les-Étre-

chy et Villejust. 

  Le site emblématique du Lutétien francilien de Gri-

gnon-Ferme de l’Orme (Yvelines) est menacé par le 

départ de l’école d’agriculture mais protégé par un 

APPG (Arrêté préfectoral de protection de Géotope). 

  Une demande de création d’une RNR est en cours 

pour la carrière du Guépelle (Saint-Witz, Val-d’Oise)  

où les sables bartoniens complètent heureusement la 

série d’Auvers-sur-Oise. 

  Certains sites sont multiples, englobant plusieurs 

objets géologiques. Tel est le cas du « golfe » de 

Larchant. Ce « golfe » n’est qu’un paléoméandre du 

Loing qui, outre son tracé, a laissé un marais dans sa 

partie orientale, marais dont le trop plein est évacué 

par le « gouffre » de Larchant, puits karstique de 

quelques mètres de profondeur conduisant au réseau 

creusé dans le calcaire de Champigny et aboutissant 

dans le cours actuel du Loing. 

  Outre ce phénomène karstique, une paléodune qua-

ternaire se dresse au nord du marais. L’ensemble est 

bordé d’affleurements gréseux spectaculaires où se 

dresse la Dame Jouanne, le plus haut rocher du massif 

bellifontain. Au sud s’ouvre, au Puiselet, la seule 

carrière souterraine de sable encore visible. Ces sites, 

qui ont été recensés, sont actuellement l’objet de clas-

sements partiels. 

  Il faudrait également citer la Butte de Doue (Seine et 

Marne), bel exemple de butte témoin de sable stam-

pien couronnée par le calcaire de Beauce qui n’est pas 

meuliérisé, contrairement à la surface briarde sous-

jacente constituée d’argile à meulières. 

  L’accueil du public dans ces réserves est organisé 

mais le prélèvement d’échantillons n’y est pas pos-

sible, ou limité. Ces restrictions sont devenues indis-

pensables si l’on veut assurer la pérennité des sites. 

 

 

 

  Il faut noter toutefois une apparition discrète du 

géotourisme, application qui mérite d’être déve-

loppée. La France est en effet sous-développée 

par rapport à ses voisins européens s’agissant de 

la protection et de la valorisation des sites géolo-

giques nombreux dans notre pays. 
  Il ne peut évidemment être fait état dans un article 

aussi bref de tous les sites recensés, protégés ou valo-

risés et des géologues ayant participé à cet inventaire. 

Le lecteur trouvera toutes les informations complé-

mentaires dans les publications citées dans la biblio-

graphie ci-dessous. 
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